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 La Suède se situe en Europe du Nord, sur la péninsule scandinave. Elle est bordée à l’ouest 
par la Norvège, à l’est par la Finlande et au sud par le Détroit de l'Oresund qui la sépare du 
Danemark. Le pays est une monarchie constitutionnelle avec un système de gouvernement 
parlementaire. Le roi actuel, Carl XVI Gustaf, n’exerce que des fonctions honorifiques de chef d’État. 
Le pouvoir exécutif est dirigé par le premier ministre, actuellement Ulf Kristersson, issu du parti de 
centre-droit. La Suède a rejoint l’Union Européenne en 1995. Ensemble, les pays de l’Union 
européenne fournissent environ 40 % de l’aide humanitaire mondiale, ce qui en fait le premier 
donateur global. 
 
 
 Les dernières années ont été des années exigeantes pour le monde humanitaire. Les conflits 
et les crises se sont multipliés, mettant à l’épreuve la solidarité des pays au sein de l’Union 
Européenne. Conflits armés, catastrophes climatiques, pandémies, crises alimentaires et guerres 
prolongées, frappent, et continuent de frapper des populations vulnérables. La Suède est l’un des 
pays les plus engagés en matière d'aide humanitaire et  consacre environ 1 % de son PIB à l’aide au 
développement (APD), ce qui en fait l’un des pays les plus généreux au monde en proportion de son 
économie. Ce chiffre dépasse largement l’objectif de 0,7 % fixé par l’ONU. Elle agit notamment à 
travers une agence gouvernementale suédoise, SIDA (Swedish International Development 
Cooperation Agency), qui a pour mission principale de réduire la pauvreté dans le monde. Depuis 
2024, suite à la coalition de la droite et de l'extrême droite, la Suède remet en question sa politique 
migratoire généreuse et souhaite lutter contre l’immigration irrégulière vers la Suède et l’Union 
Européenne en contribuant au développement des pays d’origine. “Nous voulons nous assurer que 
l’aide humanitaire, la coopération pour le développement ainsi que la paix, la sécurité et la stabilité 
interagissent afin de s’attaquer aux causes profondes des déplacements forcés et de la migration 
irrégulière”, Ludvig Aspling, porte-parole du parti des Démocrates de Suède (Le Figaro, octobre 2024) 
 
  
 La Suède joue un rôle central dans l’aide humanitaire internationale, s’engageant activement 
dans plusieurs régions en crise. Son engagement repose sur des principes fondamentaux de 
neutralité, d’impartialité et d’indépendance, avec une priorité accordée à la protection des droits 
humains, à l’égalité des sexes et aux initiatives de développement durable. Malgré sa neutralité, elle a 
mené une intense activité diplomatique.  

L’invasion de l'Ukraine par la Russie a marqué un tournant spectaculaire dans sa politique de 
neutralité. Le parlement a voté en faveur d’une demande d'adhésion à l’OTAN, une demande 
acceptée en mars 2024. La Suède a fourni à l'Ukraine un soutien militaire, humanitaire et civil sans 
faille, et a fait du soutien de Kiev la priorité de sa politique étrangère. Depuis février 2022, la Suède a 
contribué à hauteur d'environ 5 milliards d'euros d’aide militaire et a annoncé une aide 
supplémentaire de 1,16 milliard d'euros, marquant son seizième paquet d'aide, le plus important à ce 
jour. Elle a également fourni des équipements médicaux, et a apporté son soutien pour la 
reconstruction d'infrastructures essentielles comme des hôpitaux et des écoles. En tant que pays 
d’accueil important, la Suède a également soutenu des projets d’aide humanitaire pour les Ukrainiens 
qui ont fui leur pays. Elle a fourni des services d'hébergement temporaire, d'alimentation et 
d'intégration pour les réfugiés. De plus, Le Conseil de l’Europe et l’Agence suédoise de coopération 
internationale au développement (Sida) ont signé un nouvel Accord-cadre de coopération qui prévoit 
une contribution financière d'environ 5 millions d’euros pour la période 2023-2027 pour soutenir les 
Plans d’action du Conseil de l’Europe pour l’Arménie, la Géorgie, la République de Moldova et 
l’Ukraine.  



La Suède est également l'un des principaux donateurs humanitaires dans certaines régions 
du continent africain.  

Au Mali, en 2021, le gouvernement suédois, en collaboration avec la FAO, l'UNICEF et le 
PAM, a lancé un programme de quatre ans visant à améliorer la sécurité alimentaire et nutritionnelle 
de 144 800 personnes, en particulier des femmes et des enfants, dans les régions maliennes de 
Ségou et de Sikasso. Ce projet est financé par une contribution de 23 millions de dollars de la Suède. 

En République Démocratique du Congo, en 2020, la Suède a contribué à un programme de 
distribution alimentaire via le PAM pour répondre à la crise alimentaire exacerbée par les conflits dans 
l'est de la RDC. En 2022, la Suède a signé un nouvel accord de partenariat avec l'UNICEF pour 
assurer le bien-être des enfants du pays de près de 12 millions de dollars. Ce programme a pour 
objectif de faire en sorte que les enfants aient un accès équitable, de qualité et durable aux services 
sociaux de base. Depuis 2016, Sida a financé l’UNICEF pour un montant total de 40 millions de 
dollars américains. Ces fonds ont contribué aux activités de vaccination de plusieurs millions 
d’enfants contre la polio, la rougeole, ou encore la méningite ainsi que la prise en charge d’environ 
400.000 enfants malnutris. 

 
 
La Suède a toujours mis l'accent sur l'importance de renforcer l'efficacité et la durabilité de 

l'action humanitaire mondiale. Pour cela, elle a ratifié et soutenu de nombreux actes juridiques 
comme le Pacte mondial sur les réfugiés, qui a été adopté en 2018. Ce pacte vise à renforcer la 
coopération internationale en matière de protection des réfugiés et à améliorer les mécanismes de 
soutien aux pays qui accueillent des réfugiés. Bien que ce ne soit pas un texte exclusivement 
humanitaire, la Suède a également ratifié l'Accord de Paris en 2016, qui engage les pays à limiter le 
réchauffement climatique à 1,5°C. Ce texte a des implications directes sur l'aide humanitaire, car il 
reconnaît les impacts croissants des catastrophes naturelles liées au changement climatique, telles 
que les sécheresses, les inondations et les vagues de chaleur, qui affectent de plus en plus de 
populations vulnérables dans le monde entier. En ratifiant cet accord, la Suède s'engage également à 
contribuer à la réduction des risques climatiques, une priorité dans l'action humanitaire. De plus, la 
Suède milite pour de nouvelles réformes et projets concrets dans le cadre des réunions 
internationales. Elle propose d'accroître les fonds disponibles pour les ONG humanitaires et 
d’améliorer la préparation à la prévention des catastrophes naturelles. Enfin, l'année 2024 ayant été 
l’année la plus meurtrière jamais enregistrée pour les personnels humanitaires selon les Nations 
Unies, elle souhaite également renforcer leur sécurité.  

 
 
Au regard de son engagement, la Suède soutient activement l’initiative d'une charte 

d'engagement pour 2030 visant à relancer l’action humanitaire dans le monde. Elle aspire à 
consolider les bases d'une action humanitaire plus efficace et résiliente face aux crises mondiales, et 
est prête à collaborer ainsi qu’à négocier avec les autres membres de l’Union Européenne pour y 
parvenir.  

 
 

 
 

 



 


